
ascension	retardée	en	montagne		 	 	 	
l’amitié	a	pris	le	temps	
des	itinéraires	
des	hypothèses		
des	partages	
	
la	marche	dans	le	corps	de	l’ombre	
de	pics	en	versants	
sur	les	tempes	sueur	refroidie		
l’éphémère	de	la	lumière	soupire		
attrape	les	âmes	au	milieu	
de	sa	dernière	course	du	jour	
l’arrivée	soutire	
le	sourire	à	la	fatigue	
	
à	deux	mille	mètres	
le	réveil,	
lueur	suspendue	sur	la	crête	
distille	
le	printemps	des	possibles	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	 	 	 	 	 	 	 	 	 	 	
	


